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Tzav,Pourim (218)

Comment reconstruire le Temple 
                 (ו , ב) מוֹקְדָה   עַל   הָעֹלָה   הִוא   הָעֹלָה   תּוֹרַת   זֹאת 

 Voici la loi de l’offrande d’élévation  (Tsav 6,2) 
Le Midrach (Vayikra Rabba 7,2) enseigne que 
lorsque l’on se repent, c’est comme si on était 
monté à Jérusalem, qu’on avait reconstruit le 
Temple et l’Autel, et qu’on y avait apporté tous les 
sacrifices  mentionnés dans la Torah. Par ailleurs, il 
est écrit dans la Guémara (Yérouchalmi Yoma 1,5) 
: Toute génération dans laquelle le Temple n’a pas 
été reconstruit est considérée comme si elle l’avait 
détruit.  Ainsi, chaque juif doit lui-même être un 
temple : s’il se sanctifie, le temple qu’il incarne 
reste saint ; s’il faute, il le souille. En se repentant, 
il se reconstruit donc et recrée un temple en lui-
même.                                  Aux Délices de la Torah 
 

 )ו.ג(  וְלָבַשׁ הַכֹהֵן מִדּוֹ בַד 
Le Cohen revêtira la tunique (middo) de lin (6. 3) 
Le terme middo, explique Rachi, désigne l’habit 
sacerdotal généralement désigné sous 
l’appellation, Ketoneth . Il exprime  le fait que ce 
vêtement  devrait être  précisément à sa mesure. 
Pour quelle raison la Torah mentionne-t-elle  
allusivement, précisément ici, le fait que 
Kethoneth du Cohen doit être à sa 
mesure ?s’étonne Rav Betsalel de Vilna. Cette 
règle ne trouve-t-elle  pas plutôt sa place dans le 
Houmach Chémoth, paracha Tetsavé, où sont 
énumérés et décrits les habits  sacerdotaux ? En 
réalité, pour toutes leurs autres tâches dans le 
Tabernacle, une telle précision ne s’imposait pas.  
 
 
Comme l’enseigne le Talmud, si la Ketoneth, 
tunique  portée par le Cohen était trop grande pour 
lui, il pouvait l’ajuster dans son avnet (sa ceinture), 
et son service était valable. En revanche pour le 
prélèvement des cendres, dont il question ici, selon 
une opinion dans le Talmud, le Cohen qui y 
procédait  était seulement vêtu  de la tunique et du 
caleçon de lin, sans la ceinture. Or, sans celle-ci , il 
ne pouvait ajuster sa Ketoneth si elle ne lui seyait 
pas exactement. La Torah la désigne  ici sous le 
terme de middo, pour rappeler que la tunique 
devait être aux mesures du prêtre qui prélevait les 
cendres de  l’autel et que pour accomplir ce service 
il ne portait pas d’avnet , ceinture.  

 
 
 
 

 
כָל נֶפֶשׁ אֲשֶׁר   . וְלַבְהֵמָה וְכָל דָּם לֹא תֹאכְלוּ בְכֹל מוֹשְׁבֹתֵיכֶם לָעוֹף 
 )ז. כו, כז(   תֹּאכַל כָל דָּם וְנִכְרְתָה הַנֶפֶשׁ הַהִוא מֵעַמֶיהָ 

« Ne mangez pas aucune espèce de sang, que ce 
soit d’un mammifère ou d’un oiseau, où que vous 
viviez .Toute personne qui mangerait du sang, son 
âme sera retranchée de son peuple »   (27-7,26  )  
L’interdiction du sang est l’une des plus faciles à 
observer car la tentation est faible. Si telle est la 
récompense pour un commandement facile, on 
peut imaginer celle que l’on reçoit lorsqu’on se 
garde des relations interdites et d’autres fautes 
pour lesquelles on éprouve un grand désir. 
L’homme qui se garde de ces péchés sera 
largement rétribué car leur observance exige une 
lutte acharnée contre ses désirs. Hachem nous a 
interdit de consommer du sang pour quatre 
raisons : 

1) Les parties du sacrifice offertes sur l’autel 
étaient la graisse consumée et le sang 
aspergé sur ses parois. Etant donné que 
ces parties « appartiennent » à l’autel, 
Hachem a ordonné qu'elles ne soient pas 
consommées . 
 

2)  Le sang représente l’être comme il est 
écrit : « Car le sang est l’être » (Dévarim 
12,23). Hachem nous a permis de 
consommer le corps et non l’être  d’un 
animal. Il avait ordonné à Adam de ne pas 
manger de créatures vivantes mais de se 
nourrir de végétaux. Cependant, comme 
Noah sauva toutes les créatures de la 
destruction, Hachem lui permit de manger 
leur chair. L’être de l’animal reste 
interdite, et donc son sang également . 

 
 

3) La vie du corps dépend du sang. Par 
conséquent, si un homme en consomme, 
son corps devient semblable à celui d'un 
animal. Il devient grossier et insensible. Il 
risque d’adopter les mauvaises tendances 
des bêtes et de ne pas avoir pitié de ses 
prochains. Hachem nous a donné la Torah 
pour purifier notre âme afin d’être 
capables de comprendre les mystères de la 
Torah et d'avoir pitié de nos semblables. 
C’est pourquoi il nous est interdit de 
manger le sang d’un animal  
. 



4) A leur sortie d’Egypte, les juifs étaient 
plongés dans les pratiques occultes des 
égyptiens. Par exemple, ils emplissaient 
un bol de sang autour duquel se 
rassemblaient des démons (chédim). 
Lorsqu’ils voulaient prédire l’avenir, ils 
buvaient de ce sang . 

 
 )ח. לה(   וְלֹא תָמוּתוּ    ' וּשְׁמַרְתֶּם אֶת מִשְׁמֶרֶת ה 

« Gardes l’observance de Hachem et vous ne 
mourrez pas » (8,35) 
Le souvenir de la mort et la peur du jugement 
Céleste est l’un des moyens assurés que nous 
conseillent les Sages pour veiller constamment 
aux gardes de Hachem, et s’éloigner de la faute. 
Alors pourquoi l’homme est-il si loin de ressentir 
le jour de la mort, et de la connaissance concrète 
que la vie doit s’arrêter un jour? Rabbi Yossef 
Chlomo de Poniewitz répond que c’est parce que 
l’âme qui se trouve dans le corps est éternelle et 
vivra toujours, et elle n’a pas la possibilité de 
ressentir cette réalité que la vie s’arrêtera un jour. 
C’est pourquoi nous trouvons que le Roch (Or’hot 
‘Haïm) écrit : « Souviens-toi toujours de la mort, 
et prépare des provisions pour la route », car l’âme 
ne sent pas le passage du temps, elle est au-dessus 
de lui, et c’est seulement par une réflexion 
perpétuelle que l’homme est capable de 
comprendre et d’assimiler cette idée. 
 
Pourim : L’importance d’être toujours dans la 
joie 
La Guémara (Méguila 16a) écrit : Haman a pris des 
vêtements royaux et un cheval royal et il est allé 
chez Mordéhaï. Lorsque Mordéhaï a vu Haman 
approcher avec le cheval, il a eu peur...Mordéhaï 
s’est levé et il a commencé à prier. Haman est 
arrivé, il s’est assis, et a attendu jusqu’à ce que 
Mordéhaï ait fini de prier, et alors Haman a mené 
Mordéhaï dans les rues de Chouchan avec un 
honneur extrême. Le Ben Ich Haî (Ben Yéhoyada) 
demande: Pourquoi Haman a-t-il attendu que 
Mordéhaï termine de prier ? Pourquoi ne lui a-t-il 
pas dit immédiatement qu’il est venu pour 
l’honorer ? Le Ben Ich Haï répond: Haman savait 
que Mordéhaï priait avec tristesse, et Haman savait 
que de telles prières ne sont pas aussi efficaces que 
des prières faites dans la joie. Haman a pensé: Si 
j’interromps sa prière, il va prier de nouveau, et 
après avoir entendu la bonne nouvelle (que Haman 
devait l’honorer), il va prier avec une joie 
immense, et alors il est probable que ses prières 
seront exaucées. Haman a donc préféré que 
Mordéhaï prie dans la tristesse, et c’est pourquoi il 
a patiemment attendu que Mordéhaï finisse de 
prier. 
 

La Méguilat Esther dit : ‘Michloah manot ich 
lérééou’ (d’envoyer des cadeaux l’un à son ami). 
Selon le Sfat Emet (guémara Méguila 7b), il n’est 
pas convenable pour une personne ordinaire 
d’envoyer un michloah manot à son Rav ou à son 
Roch yéchiva, car la Mitsva est de donner à un ami, 
et il n’est bien pour une personne ordinaire 
d’appeler son Rav : ‘mon ami’. Cependant le Sfat 
Emet est d’avis que si le Roch yéchiva lui donne 
un michloah manot, alors cela signifie que le roch 
yéchiva le considère comme un ami. Maintenant, 
on peut agir réciproquement et lui transmettre 
également un michloah manot. 
 
Halakha : Chemita.  
Les grains d’étrogs, abricots, ainsi que tous autres 
noyaux inconsommables, ne sont pas concernés 
par l’interdit de Chemita. Il sera par conséquent 
permis de les jeter à la poubelle. Cependant si une 
partie de l’aliment, même petite, est collée aux 
noyaux ou aux grains, il faudra les mettre dans un 
ustensile jusqu’à ce qu’ils se détériorent et 
deviennent inconsommables par un homme, avant 
de les jeter à la poubelle. Les graines de pastèque 
de melons de courge, sont considérées comme 
consommables, il faudra les mettre dans un 
ustensile jusqu’à ce qu’ils se détériorent et 
deviennent inconsommables par un homme, avant 
de les jeter à la poubelle.                         Rav Cohen 
 
Dicton : Il faut laisser le temps au temps, c’est 
souvent lui qui nous ouvre les yeux et apaise nos 
douleurs.                                              Proverbe Yiddich 
 

 מזל טוב ליום הולדת של בתי אסתר                   
 

Chabbat Chalom 
, הדסה אסתר בת רחל דינה בת מריםיוצא לאור לרפואה שלימה של  

  ראובן,  תמר  בן   אליהו , אברהם בן רבקה, מאיר בן גבי זווירה,  בחלא קטי
ויקטוריה שושנה בת ג'ויס חנה,  ,  בן איזא, סשא בנימין בין קארין מרים

רפאל יהודה בן מלכה, אליהו בן מרים, שלמה בן מרים,  שמחה ג'וזת  
אלחנן בן ריאל נסים בן שלוה,  בת אליז, אבישי יוסף בן שרה לאה, או 

'רד שלום בן רחל, נסים בן אסתר,  ריש,  ליזה  בת  רבקהחנה אנושקה,  
מרים בת עזיזא, חנה בת רחל, דוד בן מרים, יעל בת כמונה, חנה בת 
ציפורה, ישראל יצחק בן ציפורה, יעל רייזל בת מרטין היימה שמחה. 

חשמה בת  מלכה  רחל  לאלודי  הגון  לחנהזיווג  הצלחה  אסתר   ,  בת 
זרע של קיימא לבנה מלכה בת עזיזא   וליונתן מרדכי בן שמחה ברכה

לעילוי נשמת: ג'ינט מסעודה בת וליאור עמיחי מרדכי בן ג'ייזל לאוני.  
בן מחה, מסעודה בת בל יעל, שלמה  מייכה. מוריס  חג'ולי  בן  יוסף   ,

בן מרי מרים. בן מזל פורטונה  משה  מיכאל  ,  שמחה בת קמיר  .משה 
 . בן ג'ולייט אסתרצ'רלי 

 
 

 
 


